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PETITE CHRONIQUE ET BIBLIOGRAPHIE

Dans la dernicre seance de la Societe d'histoire fribourgeoise,
l'auteur a communique ä ses collegues le resultat de ses recherches-

sur une des plus anciennes de ces institutions, la Chambre des

scolarques qui, au XVIs siecle, chercha ä reagir contre le discredit
et l'abandon dans lequel l'instruction publique etait tombee.

Dans la meme seance, M. Holder a lu un curieux travail sur un
Essai de reunion des communions chretiennes suisses en i So 2, par un
priitre fribourgeois. Le 4 mars 1802, Antoine Fracheboud, eure de

Villaz-St-Pierre, adressa au landammann Reding, pourftre commu-
niquee au Senat, une invitation aux protestants suisses ä revenir
au catholicisme. En 1801 dejä, il avait adresse aux senateurs
Müller et de Flüe un memoire semblable qui n'avait pas regu de

reponse. En 1802, il revint ä l'assaut, deplorant la scission du
XVIe siecle et exposant aux protestants, en termes pleins de
franchise en m£me temps que de cordialite, les raisons qu'ils auraient
de revenir ä la foi catholique. Quel fut le sort de ce Memoire 11

est probable qu'il ne fut pas m§me discute.
M. Fr. Reichlen a raconte comment Jean-JaquesRousseau, avant

d'aller habiter Lausanne et Neuchätel, faillit s'etablirä Fribourg et

y contracter un mariage. II avait fait, en Savoie, la connaissance-
d'une jeune fille qni etait domestique chez Mme de Warens. Au
bout de quelque temps, Mile Anne-Marie Merceret — e'etait son
nom — songea ä retourner ä Fribourg aupr£s de ses parents.
Rousseau ne pouvant se resoudre ä s'en separer, se decida ä

l'accompagner. Us parcoururent ensemble la route ä pied, ä petites
journees. C'etait en 1732. L'accueil fait au jeune homme parle
pere Merceret fut plus que froid. Les amities d'Anne-Marie dimi-
nuerent aussi et Rousseau reprit tristement le chemin du retour.
II avait passe deux jours ä Fribourg.

Mile Merceret n'etait pas originaire de Fribourg comme le
croyait Rousseau. Elle y etait nee cependant, et sa mere, Anne-
Marie Brodard, etait Fribourgeoise. Le pere, artiste musicien, etait
de Salins en Franche-Comte. La jeune fille, qui n'avait pas voulu
de Rousseau, epousaplus tard, ä Fribourg, Frangois-Joseph Debies
ou Debieux, de Besangon, et y mourut en 1783.

M. Max de Diesbach a retrouve l'original du role de la
contribution qui fut imposee le 8 avril 1798, au nom du Directoire fran-
gais, sur les patriciens de Fribourg. Cette piece interessante donne
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sur les anciens gouvernants le nombre de leurs enfants, le chiffre
de leur fortune, des renseignements precieux. Des le 10 mars, le

general Pijon avait demande une contribution de 500,000 francs,

payables dans les vingt-quatre heures. La langue s'enrichit alors
du mot empijonner, synonyme de voler. C'est ainsi qu'on vit le

citoyen de Fegely demander une indemnite pour un cheval empi-
jonne. Un mois plus tard, deux millions furentdemandes au canton
de Fribourg, sur les quinze exiges des patriciens suisses. Ce fut
sculement le 17 juillet de Fannee suivante que cette somme put
etre versee integralement. Au milieu de cette crise financiere
intense, bien des bijoux et des objets precieux prirent le chemin
du bureau du percepteur.

— Sur le Jensberg, entre l'Aaretle canal de l'Aar, s'elevait, aux
temps romains, le vicus de Petinesca. Une societe s'est fondee

pour faire des rechercbes sur l'emplacement de Fancienne station
romaine. Souhaitons que Factivite de l'Association Pro Petinesca

soit couronnee d'autant de succes que celle de la Societe Pro
Aventico.

— Notre collaborateur, M. Fabbe Rcemy, a publie ä Zurich, au
commencement de l'annee, une notice sur un certain nombre
d'institutions charitables du canton de Fribourg. Ce travail va etre

augmente et publie en frangais.
— A lire dans VHelvetia, journal de la societe d'etudiants de ce

nora, deux communications de M. H. Türler, archiviste ä Berne,
sur Un livre de comptes de l'aubergiste Hans von Herblingen,
äThoune (1404-1415), et Une ordonnance bernoise contre les
avocats vaudois en 1575.

— Les monographies locales sont une contribution utile ä l'his-
toire du pays. M. Ogiz, ancien instituteur, vient de donner un utile
exemple en publiant une Histoire de La Sarra, que chacun
lira avec plaisir.

— Nous avons regu le XI Ime Bulletin de la Societe neuchäte-
loise de geographie (annee 1900) publie par les soins de M. le

professeur Knapp. Cette publication contient une serie d'etudes
tres interessantes : L'ethnogenie des populations helvetiques, par le
Dr A. Schenk, ä Lausanne ; Plusieurs siries de cränes anciens, par
Eugene Pittard ; IJkomme et la terre cultivee, par Jean Brunhes, ä

Fribourg; La PMnicie et les Pheniciens, par Elisee Reclus; Les
Yezidi ou les adorateurs du diable, par Jean Spiro ; Le bassin du

Nkomati (avec carte), par A. Grandjean; L'enseignement de la
geographie dans les colleges, par R. de Girard, professeur ä Fribourg.
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